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(57) Dispositif pour le branchement d'une lampe (L)
à filament, de tension nominale donnée, dans un véhi-
cule automobile dont le réseau d'alimentation électrique
est sous une tension supérieure à la tension nominale

de la lampe. Le dispositif (B) intègre des composants
électroniques (2, 2a, 2b, 2c) pour abaisser la tension du
réseau à une tension voisine de, ou égale à, la tension
nominale de la lampe, et permet de réaliser la connexion
électrique de la lampe (L).
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Description

[0001] L'invention est relative à un dispositif pour le
branchement d'une lampe à filament, de tension nomi-
nale donnée, dans un véhicule automobile dont le ré-
seau d'alimentation électrique est sous une tension su-
périeure à la tension nominale de la lampe.
[0002] Les équipements électriques de véhicules
automobiles étant de plus en plus nombreux, une aug-
mentation de la puissance électrique disponible devient
nécessaire. Ceci conduit à une augmentation de la ten-
sion du réseau électrique du véhicule pour éviter des
intensités trop élevées.
[0003] La tension continue du réseau est générale-
ment de 12 V (12 volts) dans les véhicules de tourisme
actuels, ou de 24 V (24 volts) pour les véhicules "Poids
lourds". A plus ou moins brève échéance, cette tension
doit augmenter sensiblement, notamment pour passer
à 42 V (42 volts).
[0004] Des considérations technologiques et propres
au secteur automobile, liées à la taille du filament de
tungstène, font qu'il n'est pas envisageable de réaliser
des lampes à filament directement alimentées en 42 V.
Les lampes à filament prévues pour fonctionner sous
une tension de 12 V seront toujours en service alors que
la tension du réseau électrique du véhicule sera supé-
rieure aux tensions nominales des lampes.
[0005] Diverses solutions ont déjà été proposées
pour surmonter cette difficulté.
[0006] On connaît des systèmes avec une architec-
ture centralisée comportant un convertisseur DC/DC/
(continu/continu) fournissant en sortie une tension con-
tinue abaissée, par exemple de 12 V, à partir d'une ten-
sion d'entrée supérieure, par exemple de 42 V. Cette
solution nécessite une batterie 12 V s'ajoutant au con-
vertisseur DC/DC. Il en résulte un coût relativement éle-
vé et un encombrement important.
[0007] On connaît également un dispositif avec unité
de contrôle électrique indépendante permettant de ré-
gler la tension continue appliquée aux lampes par une
commande PWM (modulation par impulsion de largeur
variable). Une telle unité de contrôle est déportée des
diverses lampes à alimenter et doit être reliée aux em-
placements de ces lampes par des fils électriques. Cette
solution présente divers inconvénients, notamment en-
combrement de l'unité de contrôle à prévoir, dont la
puissance doit être suffisante pour alimenter toutes les
lampes concernées du véhicule. Un câblage doit être
réalisé entre l'unité de contrôle et les lampes à alimen-
ter. En outre, il est difficile avec une telle solution de sa-
tisfaire au niveau de compatibilité électromagnétique
(CEM) du fait du rayonnement des parasites créés par
la commande PWM.
[0008] L'invention a pour but, surtout, de fournir un
dispositif pour le branchement d'une lampe à filament,
de tension nominale inférieure à celle du réseau d'ali-
mentation, qui réponde mieux que jusqu'à présent aux
diverses exigences de la pratique. En particulier, il est

souhaitable que le dispositif de branchement permette
d'éviter un double réseau dans le faisceau de câblage,
et qu'il facilite l'adaptation à une tension plus élevée et
la mise au point de la compatibilité électromagnétique.
[0009] Selon l'invention, un dispositif pour le branche-
ment d'une lampe à filament de tension nominale don-
née, dans un véhicule automobile dont le réseau d'ali-
mentation électrique est sous une tension supérieure à
la tension nominale de la lampe, est caractérisé par le
fait que le dispositif intègre des composants électroni-
ques pour abaisser la tension du réseau à la tension
nominale de la lampe, et qu'il permet de réaliser la con-
nexion électrique de la lampe.
[0010] Avantageusement, le dispositif permet aussi
d'assurer la fixation mécanique de la lampe.
[0011] Le dispositif peut constituer un connecteur de
lampe pour enfichage des broches de la lampe, ou une
douille porte-lampe, par exemple du type à fixation par
baïonnette.
[0012] Le dispositif peut comprendre un boîtier en
matière plastique dans lequel est placé le circuit élec-
tronique assurant l'abaissement de tension, ce boîtier
étant muni de cosses ou douilles de connexion électri-
que à la lampe à filament.
[0013] Le boîtier peut intégrer un élément métallique
faisant office de radiateur pour les composants électro-
niques du circuit et assurant un blindage de compatibi-
lité électromagnétique.
[0014] Le boîtier peut comporter deux protubérances
ouvertes sur une face éloignée du boîtier, chaque pro-
tubérance étant munie à l'intérieur d'une languette mé-
tallique, ces languettes étant raccordées aux bornes de
sortie du circuit abaisseur de tension et étant prévues
pour recevoir et maintenir mécaniquement les broches
de la lampe, tout en établissant la liaison électrique. De
préférence, les protubérances entourent complètement
les languettes de manière à assurer une isolation élec-
trique de ces languettes.
[0015] Lorsque le dispositif comporte une douille, cel-
le-ci peut être solidaire d'une face du boîtier, lequel com-
porte sur une autre face une protubérance ouverte à son
extrémité éloignée du circuit, deux fiches étant logées
dans la protubérance.
[0016] Le circuit abaisseur de tension est avantageu-
sement prévu pour établir une modulation par impulsion
de largeur variable (signal PWM) et assurer une tension
de sortie voisine de, ou égale à, la tension nominale de
la lampe. Le circuit peut comprendre un circuit intégré
prévu pour produire sur sa sortie le signal PWM, et des
composants permettant de créer une tension régulée
nécessaire au bon fonctionnement du circuit intégré.
[0017] La fréquence des signaux PWM est choisie
suffisamment grande pour éviter toute perception de va-
riation d'intensité lumineuse de la lampe par l'oeil hu-
main, compte tenu de la persistance rétinienne. En par-
ticulier, la fréquence est comprise entre 60 Hz et 500 Hz.
[0018] Le dispositif selon l'invention permet d'éviter
des connexions supplémentaires par rapport à un ré-
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seau 12 V (ou 24 V) actuel ou 42 V futur.
[0019] La mise au point de la compatibilité électroma-
gnétique est facilitée par la proximité du filament de la
lampe avec le composant de commande.
[0020] L'invention consiste, mises à part les disposi-
tions exposées ci-dessus, en un certain nombre
d'autres dispositions dont il sera plus explicitement
question ci-après à propos d'exemples de réalisation
décrits avec référence aux dessins ci-annexés, mais qui
ne sont nullement limitatifs. Sur ces dessins :

- Fig. 1 est un vue schématique en perspective d'un
dispositif selon l'invention constituant un connec-
teur à enfichage ;

- Fig.2 est un schéma en perspective d'une variante
de réalisation du dispositif de branchement sous
forme d'une douille de lampe ;

- Fig.3 est un schéma, à grande échelle, du circuit
électronique abaisseur de tension, intégré dans le
boîtier du dispositif, et

- Fig.4, enfin, est une représentation des impulsions
d'alimentation d'une lampe.

[0021] En se reportant à Fig. 1, on peut voir un dispo-
sitif B pour le branchement d'une lampe L à filament, de
tension nominale donnée V0 par exemple égale à 12 V
(12 volts), dans un véhicule automobile dont le réseau
d'alimentation électrique est à une tension continue V1
supérieure à V0. La tension V1 est égale, par exemple,
à 42 V (42 volts).
[0022] Le dispositif B comprend un boîtier 1, en par-
ticulier de forme parallélépipédique rectangle, avanta-
geusement réalisé en matière plastique. Le boîtier 1
comporte, à l'intérieur, un circuit 2 avec des composants
électroniques 2a, 2b, 2c pour abaisser la tension V1 du
réseau à une tension voisine de, ou égale à, la tension
nominale V0 de la lampe.
[0023] Le dispositif B constitue un connecteur C pour
lampe L munie de broches E à enfichage.
[0024] Le boîtier 1 comporte, sur une grande face,
deux protubérances 3, 4 en forme de parallélépipède
rectangle creux dont les génératrices sont perpendicu-
laires à la grande face du boîtier. Ces protubérances 3,
4 sont ouvertes sur leur face éloignée du boîtier 1 et
comportent, à l'intérieur, des languettes métalliques 5a,
5b qui sont raccordées aux bornes de sortie du circuit
abaisseur de tension 2 de telle sorte que la tension V0
leur est appliquée. Les languettes 5a, 5b, sont prévues
pour recevoir et maintenir mécaniquement les broches
E de la lampe L, tout en établissant la liaison électrique.
[0025] Les protubérances 3, 4 entourent complète-
ment les languettes 5a, 5b de manière à assurer une
isolation électrique de ces languettes 5a, 5b qui forment
des cosses de connexion.
[0026] Le circuit électronique 2 est relié à deux fils 6a,
6b qui traversent la paroi du boîtier et qui permettent le
raccordement au réseau d'alimentation électrique à la
tension V1.

[0027] Les composants 2a, 2b, 2c sont soudés sur un
circuit imprimé 2d de même que les cosses de sortie 5a,
5b et les fils d'arrivée 6a, 6b. Le boîtier 1 est compact
et assure une rigidité mécanique suffisante pour proté-
ger les composants disposés à l'intérieur. Le boîtier 1
empêche d'avoir accès aux parties actives.
[0028] Ce boîtier 1 peut intégrer également des par-
ties métalliques (non représentées) faisant office de ra-
diateur pour une dissipation d'énergie électrique et pour
assurer un blindage contre les émissions électromagné-
tiques.
[0029] Le connecteur C, formé par le boîtier 1 avec
circuit abaisseur de tension 2, présente un encombre-
ment suffisamment réduit pour être installé à la place
d'un connecteur ordinaire n'assurant pas 1' abaisse-
ment de la tension.
[0030] Fig.2 montre une variante de réalisation selon
laquelle le dispositif de branchement B constitue une
douille 7 porte-lampe solidaire d'une face d'un boîtier 11
en matière plastique qui contient, comme le boîtier 1,
un circuit électronique 2 avec composants pour abais-
ser la tension V1 du réseau électrique du véhicule à la
tension nominale de la lampe. Les plots électriques (non
visibles) de la douille 7 sont reliés à la sortie du circuit 2.
[0031] La douille 7 représentée est du type à fixation
mécanique de la lampe par baïonnette; elle pourrait être
d'un type différent, par exemple à fixation par vissage.
[0032] Le boîtier 11 comporte sur une autre face, gé-
néralement orthogonale à celle portant la douille 7, une
protubérance parallélépipédique 8 ouverte à son extré-
mité éloignée du circuit 2. Deux fiches 9, 10 sont logées
dans la protubérance 8. Les fiches 9, 10 sont prévues
pour s'engager dans un connecteur relié à des fils d'ali-
mentation du réseau à 42 V.
[0033] L'ensemble de la douille 7 et du boîtier 11 est
suffisamment compact pour remplacer une douille ordi-
naire.
[0034] Fig.3 est un schéma à grande échelle d'un
exemple de réalisation du circuit 2 abaisseur de tension.
[0035] Le circuit 2 est prévu pour assurer une tension
de sortie V0, voisine de 12 V, grâce à une modulation
par impulsion de largeur variable (signal PWM). Le cir-
cuit est décrit ci-après.
[0036] Un fil d'alimentation 6a est relié directement,
par une ligne 12a, à l'une des cosses de sortie 5a.
L'autre fil d'alimentation 6b est relié par une ligne 12b à
l'électrode source d'un transistor T2 de type MOS. Le
drain de ce transistor T2 est relié à l'autre cosse de sor-
tie 5b.
[0037] Un pont est établi entre les lignes 12a et 12b.
Ce pont comprend une diode D1 dont l'anode est bran-
chée sur la ligne 12a. La cathode de la diode D1 est
reliée par une résistance R1 à la cathode d'une diode
Zener D2 dont l'anode est reliée à la ligne 12b. La ten-
sion de Zener de la diode D2 constitue une tension de
référence.
[0038] La base d'un transistor T1, par exemple de ty-
pe NPN, est reliée à la cathode de la diode D2. Le col-
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lecteur de ce transistor T1 est relié à la cathode de la
diode D1. L'émetteur du transistor T1 est relié à une en-
trée e8 d'un circuit intégré I prévu pour produire sur sa
sortie e3 un signal PWM. Un circuit intégré selon réfé-
rence NE 555 peut convenir pour I.
[0039] Une entrée e1 du circuit I est reliée à la ligne
12b. Une autre entrée e2 est reliée à l'anode d'une diode
D3 dont la cathode est reliée, par l'intermédiaire d'une
résistance R3, à une entrée e7.
[0040] Deux condensateurs C1, C2 sont branchés en
parallèle entre une entrée e4 et la ligne 12b. L'entrée e4
est en outre reliée à l'entrée e8 et, par une résistance
R2, à l'anode d'une diode D4. L'entrée e7 est également
reliée à l'anode de D4. La cathode de la diode D4 est
reliée, par l'intermédiaire d'un condensateur C4, à la li-
gne 12b. Une autre entrée e6, ainsi que l'entrée e2, sont
reliées à la cathode de la diode D4.
[0041] La sortie e3 du circuit I est reliée par une ré-
sistance R4 à la grille du transistor T2. Un condensateur
C5 est branché entre la grille de T2 et la ligne 12b.
[0042] Les composants D1, R1, T1, D2, C1 et C2 per-
mettent de créer une tension régulée de 12 V (corres-
pondant à la tension de Zener de la diode D2) néces-
saire au bon fonctionnement du circuit intégré I.
[0043] Le circuit intégré I génère sur sa sortie e3 le
signal PWM schématiquement illustré sur Fig.4, avec la
tension portée en ordonnée, et le temps porté en abs-
cisse. La durée de l'impulsion TON (temps en circuit) est
fixée par les valeurs de R2 et C4 tandis que le temps
hors circuit TOFF est fixé par les valeurs de R3 et C4. La
durée T d'une période est égale à TON + TOFF, en par-
ticulier égale à 2 ms, ce qui correspond à une fréquence
f = 1/T de 500 Hz. Cette fréquence est choisie pour évi-
ter toute perception de variation d'intensité lumineuse
de la lampe par l'oeil humain, et tient compte de la per-
sistance rétinienne.
[0044] A titre d'exemple pour R2 = 2,37 kΩ, R3 =
22,56 kΩ et C4 = 100 nF (nanofarads), TON = 194 µs et
TOFF = 1806 µs.
[0045] Les composants R4 et C5 permettent d'ajuster
les fronts des signaux appliqués sur la grille du transistor
T2 pour être conformes aux exigences de compatibilité
électromagnétique (CEM).
[0046] Le transistor T2 applique la tension V1 du ré-
seau, soit 42 V pour l'exemple considéré, aux bornes
5a, 5b de la lampe au rythme du signal PWM pour fournir
une tension efficace de l'ordre de la tension nominale
de la lampe, par exemple 12,8 V.
[0047] Le transistor T2 peut être de type "SMART"
pour ajouter une régulation et une limitation en courant
(par exemple référence VNP35N07). Une régulation ex-
terne du courant peut être réalisée à l'aide d'un shunt.
[0048] En amont du circuit, des composants de filtra-
ge de type selfs et condensateurs (non représentés sur
Fig.3) peuvent être prévus pour stopper les impulsions
parasites sur les fils d'alimentation 6a, 6b.
[0049] Une résistance thermique peut être réalisée
entre les cosses 5a, 5b et le circuit 2 pour ne pas récu-

pérer dans le boîtier la chaleur créée par la lampe L. Le
boîtier peut intégrer également des parties métalliques
pour faire office de radiateur pour le transistor T2.
[0050] La solution de l'invention permet d'éviter des
connexions supplémentaires par rapport à un réseau 12
V actuel ou un réseau 42 V futur. Il devient extrêmement
simple de gérer les différents modèles de lampes 12 V
et 42 V.
[0051] La mise au point de la compatibilité électroma-
gnétique (CEM) est considérablement facilitée par la
proximité du filament de la lampe L avec le circuit de
commande 2 logé dans le connecteur ou dans la douille.
[0052] La modulation PWM avec des signaux rectan-
gulaires crée des parasites électromagnétiques essen-
tiellement par les fronts montants des signaux. Le
rayonnement de ces parasites est d'autant plus impor-
tant que l'antenne est longue. L'antenne est constituée
par les fils de connexion entre la sortie du circuit 2 et les
cosses de branchement de la lampe L.
[0053] Comme le circuit abaisseur de tension est in-
corporé au connecteur ou à la douille de la lampe, la
longueur des fils de connexion et donc d'antenne est
minimale et le rayonnement des parasites est considé-
rablement réduit.
[0054] La solution de l'invention évite un double ré-
seau 42 V/12 V dans le faisceau de câblage, d'où un
intérêt économique pour le constructeur. Il n'y a pas de
différence entre les conceptions de projecteurs et de
feux de 12 V et 42 V.

Revendications

1. Dispositif pour le branchement d'une lampe à fila-
ment, de tension nominale donnée (V0), dans un
véhicule automobile dont le réseau d'alimentation
électrique est sous une tension (V1) supérieure à
la tension nominale de la lampe; caractérisé par
le fait que le dispositif intègre des composants
électroniques (2, 2a, 2b, 2c, I) pour abaisser la ten-
sion du réseau à une tension voisine de, ou égale
à, la tension nominale (V0) de la lampe, et qu'il per-
met de réaliser la connexion électrique de la lampe
(L).

2. Dispositif selon la revendication 1, caractérisé par
le fait qu'il permet d'assurer la fixation mécanique
de la lampe.

3. Dispositif selon la revendication 1 ou 2, caractérisé
par le fait qu'il constitue un connecteur (C) de lam-
pe pour enfichage des broches (E) de la lampe.

4. Dispositif selon la revendication 1 ou 2, caractérisé
par le fait qu'il constitue une douille porte-lampe (7)

5. Dispositif selon l'une des revendications précéden-
tes, caractérisé par le fait qu'il comprend un boî-
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tier (1, 11) en matière plastique dans lequel est pla-
cé le circuit électronique (2) assurant l'abaissement
de tension.

6. Dispositif selon l'ensemble des revendications 3 et
5, caractérisé par le fait que le boîtier (1) comporte
deux protubérances (3, 4) ouvertes sur une face
éloignée du boîtier (1), chaque protubérance étant
munie à l'intérieur d'une languette métallique (5a,
5b), ces languettes étant raccordées aux bornes de
sortie du circuit abaisseur de tension (2), les lan-
guettes (5a, 5b) étant prévues pour recevoir et
maintenir mécaniquement les broches (E) de la
lampe (L), tout en établissant la liaison électrique.

7. Dispositif selon la revendication 6, caractérisé par
le fait que les protubérances (3, 4) entourent com-
plètement les languettes (5a, 5b) de manière à as-
surer une isolation électrique de ces languettes.

8. Dispositif selon l'ensemble des revendications 4 et
5, caractérisé par le fait que la douille (7) est so-
lidaire d'une face du boîtier (11), lequel comporte
sur une autre face une protubérance (8) ouverte à
son extrémité éloignée du circuit (2), deux fiches (9,
10) étant logées dans la protubérance (8).

9. Dispositif selon l'une des revendications 5 à 8, ca-
ractérisé par le fait que le boîtier intègre un élé-
ment métallique faisant office de radiateur pour les
composants électroniques du circuit (2) et assurant
un blindage de compatibilité électromagnétique.

10. Dispositif selon l'une des revendications précéden-
tes, caractérisé par le fait que le circuit (2) est pré-
vu pour établir une modulation par impulsion de lar-
geur variable (signal PWM) et assurer une tension
de sortie voisine de, ou égale à, la tension nominale
(V0) de la lampe.

11. Dispositif selon la revendication 10, caractérisé
par le fait que le circuit (2) comprend un circuit in-
tégré (I) prévu pour produire sur sa sortie un signal
PWM, et des composants (D1, R1, T1, D2, C1 et
C2) permettant de créer une tension régulée néces-
saire au bon fonctionnement du circuit intégré (I).

12. Dispositif selon la revendication 10 ou 11, caracté-
risé par le fait que fréquence (f) des signaux PWM
est choisie suffisamment grande pour éviter toute
perception de variation d'intensité lumineuse de la
lampe (L) par l'oeil humain, et tient compte de la
persistance rétinienne.

13. Dispositif selon la revendication 12, caractérisé
par le fait que fréquence (f) est comprise entre 60
Hz et 500 Hz.

14. Dispositif selon l'une des revendications précéden-
tes, caractérisé par le fait que les composants
sont soudés sur un circuit imprimé (2d) de même
que les cosses de sortie (5a, 5b) et les fils d'arrivée
(6a, 6b).

15. Dispositif selon l'une des revendications précéden-
tes, caractérisé par le fait que la tension (V1) du
réseau est égale à 42 volts, tandis que la tension
nominale (V0) de la lampe (L) est égale à 12 volts
ou 24 volts.
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